
REDIGER UNE DISSERTATION –                      une thèse. 
PREPARER L’EPREUVE ECRITE DE L’E.A.F. 

Mobiliser ses connaissances (Histoire des Arts) 
 

 
Image : Bal d’investiture de Barack Obama, lundi 21 janvier 2013. 

 

« Représenter, c'est mettre en signes une force, qu'il s'agisse des gardes et des tambours du roi ou des 
ambassadeurs du prince ; le pouvoir, c'est montrer ces signes, les faire voir afin de faire connaître les choses 
dont ils sont les signes, afin de faire croire naturellement et sans violence à la force (la violence) qu'ils 
représentent. Le grand arc de la représentation ici se prolonge de la peinture et de la comédie à la politique ; 
de la métamorphose de l'image et de la métamorphose de scène à la transsubstantiation et à l'eucharistie1 
du politique. » (Louis Marin, Politique de la représentation, éditions Kimé, coll. « Collège International de 
Philosophie », 2005.  364 p.) 
L’image constitue-t-elle un pouvoir dangereux ? Vous développerez votre réponse en prenant appui sur 

toutes les formes et tous les types de langages2 que vous connaissez. 

 

                                                 
1 EUCHARISTIE : THÉOL. et LITURG. [Souvent avec une maj.] Sacrement contenant le corps, le sang et la divinité du 
Christ au terme de la transsubstantiation du pain et du vin, renouvelant rituellement en action de grâce le sacrifice du 
Christ et constituant la nourriture des fidèles et le symbole de leur unité. Dans l'Eucharistie, changement total de la 
substance du pain et du vin en la substance du corps et du sang du Christ au moment de la Consécration, alors que ces 
espèces restent les mêmes. 
Rem. Les églises protestantes ont une conception différente du sacrement de l'Eucharistie; pour Luther, p. ex., il s'agit 
d'une consubstantiation (la présence de Jésus-Christ est réelle, mais la substance du pain et du vin demeurent). 
Étymol. et Hist. Empr. au lat. chrét. eucharistia « action de grâces; ce qui a été consacré par la prière d'action de grâces, le 
pain, le vin eucharistique » (Blaise), celui-ci empr. au gr. class. ε υ   χ α ρ ι σ τ ι   α « reconnaissance; action de grâces », gr. 
chrét. « le sacrifice de l'Eucharistie ». [Trésor de la langue française, Janvier 2013] 
2 CONSEIL : Elaborez des fiches en lien avec les textes et documents complémentaires étudiés sommairement en cours ! 



ETAPE 1 : ANALYSER LE SUJET. 
- «               » :  

 
- «               » :  

 

 «               » :  
 

ETAPE 2 : RECHERCHER LA DEMARCHE : Discuter ou étayer la thèse ? 
 

ETAPE 3 : DEFINIR LA PROBLEMATIQUE : Problème au cœur du sujet ? Question qui rassemble toutes les 
autres ? Fil directeur du devoir que l’on doit retrouver à chaque étape du développement? 

 
ETAPE 4 : RECHERCHER LES THESES DU DEVELOPPEMENT EN TENANT COMPTE DE LA DEMARCHE 

GENERALE QUE L’ON A DECIDE D’ADOPTER. Répondre à la question posée en 2 ou 3 phrases seulement. 
Thèse n°1 : 
Thèse n°2 : 
Thèse n°3 : 

ETAPE 5 : ELABORER LE PLAN DETAILLE GENERAL. 

Thèse 1 :  

PARCE QUE ? COMMENT ? 
§1 :  
 
§2 :  
 
§3 :  
 

Thèse 2 :  

PARCE QUE ? COMMENT ? 
§1 :  
 
§2 :  
 

 

Thèse 3 :  

PARCE QUE ? COMMENT ? 
§1 :  
 
§2 :  

ETAPE 6 : RECHERCHER DES EXEMPLES. 
 Structure interne du § : L’introduction des exemples : 
1) Nom de l’auteur + titre de l’œuvre souligné ; 
2) Présentation générale de l’œuvre / Contexte ; 
3) Analyse précise d’un extrait spécifique, 

d’un détail particulier qui se rattache 
explicitement à l’idée que l’on souhaite mettre en 
évidence, illustrer. 
 Les types d’exemples : Vous évoquerez 

systématiquement, au cours de chaque § de 
dissertation, au moins une œuvre littéraire, une 
œuvre d’art ; vous ferez éventuellement allusion à 
l’ensemble des documents que vous avez eu 
l’occasion de découvrir au cours des séquences 
étudiées depuis le début de l’année. 
 

 

Benoît XVI et la transsubstantiation eucharistique. 



Document n°2. John Austin, Quand dire, c'est faire, 1962, Seuil, 1970. 
La parole peut être action directe et non représentation ou description d’une pensée ou d’une action. 

 
« […] Toutes les affirmations, vraies ou fausses, ne sont pas des descriptions; voilà pourquoi je préfère 
employer le mot «constatif». […] Car on peut trouver des énonciations qui satisfont ces conditions et qui, 
pourtant,  
A) ne « décrivent », ne « rapportent », ne constatent absolument rien, ne sont pas « vraies ou fausses » ; et 
sont telles que  
B) l’énonciation de la phrase est l’exécution d’une action (ou une partie de cette exécution) qu’on ne 
saurait, répétons-le, décrire tout bonnement comme étant l’acte de dire quelque chose.  
[…] Exemples  
(E. a) « Oui [je le veux] (c’est-à-dire je prends cette femme comme épouse légitime) » - ce « oui » étant 
prononcé au cours de la cérémonie du mariage.  
(E. b) « Je baptise ce bateau le Queen Elizabeth » - comme on dit lorsqu’on brise une bouteille contre la 
coque.  
(E. c) «Je donne et lègue ma montre à mon frère » - comme on peut lire dans un testament.  
[…] Pour ces exemples, il semble clair qu’énoncer la phrase (dans les circonstances appropriées, 
évidemment), ce n’est ni décrire ce qu’il faut bien reconnaître que je suis en train de faire en parlant ainsi, 
ni affirmer que je le fais : c’est le faire. Aucune des énonciations citées n’est vraie ou fausse : j’affirme la 
chose comme allant de soi et ne la discute pas. […] Quand je dis, à la mairie ou à l’autel, etc., «Oui [je le 
veux] », je ne fais pas le reportage d’un mariage: je me marie.  
Quel nom donner à une phrase ou à une énonciation de ce type ? Je propose de l’appeler une phrase 
performative ou une énonciation performative ou - par souci de brièveté - un « performatif ». Le terme « 
performatif » sera utilisé dans une grande variété de cas et de constructions (tous apparentés), à peu près 
comme l’est le terme « impératif ». Ce nom dérive, bien sûr, du verbe [anglais] perform, verbe qu’on 
emploie d’ordinaire avec le substantif « action » : il indique que produire l’énonciation est exécuter une 
action (on ne considère pas, habituellement, cette production-là comme ne faisant que dire quelque 
chose).  
 […] Mais il nous arrive souvent d’avoir l’impression que le sérieux des mots leur vient de ce qu’ils ont été 
prononcés seulement comme le signe extérieur et visible d’un acte intérieur et spirituel - signe commode 
dont le rôle serait de conserver les traces de l’acte ou d’en informer les autres. Dès lors le pas est vite 
franchi qui mène à croire ou à supposer, sans s’en rendre compte, que dans bien des cas l’énonciation 
extérieure est la description, vraie ou fausse, d’un événement intérieur. On trouvera l’expression classique 
de cette idée dans Hippolyte (vers 612) où Hippolyte dit : « Ma langue prêta serment, mais non pas mon 
cœur » (ou mon esprit ou quelque autre artiste dans les coulisses). C’est ainsi que « Je promets de...» 
m’oblige : enregistre mon acceptation spirituelle de chaînes non moins spirituelles. […] Car celui qui dit « 
Promettre ne consiste pas simplement à prononcer des mots : c’est un acte intérieur et spirituel !» sera 
sans doute considéré comme un moraliste. […] Non : la précision et la moralité sont toutes deux du côté de 
celui qui dit tout simplement : « notre parole, c’est notre engagement. ». 

http://www.archipope.net/article-12139949.html#_edn1


 

LA CONSTRUCTION D’UNE DISSERTATION 
 

 
 
 

 

 

 

 

 

 

---- [Alinéa]  
INTRODUCTION 

 

---- [Alinéa] TRANSITION 
 

   
----  [ Alinéa]    Introduction de la thèse n°2   

 

---- [Alinéa]  
CONCLUSION 

---- [Alinéa] Introduction de la thèse n°1 

---- [Alinéa] [Mot de liaison + Idée directrice de § = 

Argument n°2 qui justifie la thèse n°1] Ensuite, 

Ex n°1 Ex n°2 Ex n°3 

 

---- [Alinéa] [Mot de liaison + Idée directrice de § = 

Argument n°1 qui justifie la thèse n°1] D’abord, 

Ex n°1 Ex n°2 Ex n°3 

§1 

§2 

---- [Alinéa] [Mot de liaison + Idée directrice de § = 

Argument n°1 qui justifie la thèse n°2] D’abord, 

Ex n°1 Ex n°2 Ex n°3 

 

---- [Alinéa] [Mot de liaison + Idée directrice de § = 

Argument n°2 qui justifie la thèse n°2] Ensuite, 

Ex n°1 Ex n°2 Ex n°3 

 

---- [Alinéa] [Mot de liaison + Idée directrice de § = 

Argument n°3 qui justifie la thèse n°2] Enfin, 

Ex n°1 Ex n°2 Ex n°3 

 

§1 

§2 

§3 

10-20 lignes 

environ 

4 lignes  

10-20 
lignes 

4 lignes 

10-20 
lignes 
environ 

PARTIE I 

PARTIE II 

 

 

 

 



 

Construire sa dissertation 

 

Partie I. Thèse n°1 [Rappel de la citation de référence]] PARCE QUE ? COMMENT ? 

Reformulation personnelle de la thèse n°1 :  

1. [§1] Idée directrice du §1 : [Rappel de la citation de référence / Reprise des mots 
clefs du sujet]  

a) Sous-argument n°1 : 
 
 Exemple n°1 : CONTEXTE + CITATION + ANALYSE DE LA CITATION en fonction de l’idée 
directrice de § et des mots clefs du sujet. 
 
 
 Exemple n°2 : 
 
 

b) Sous-argument n°2 :  
 
 Exemple n°1 : CONTEXTE + CITATION + ANALYSE DE LA CITATION en fonction de l’idée 
directrice de § et des mots clefs du sujet. 
 
 Exemple n°2 : 
 
 

2. [§2] Idée directrice du §2 : [Rappel de la citation de référence / Reprise des mots 
clefs du sujet] 

  
 

a) Sous-argument n°1 :  
CONTEXTE + CITATION + ANALYSE DE LA CITATION 
 
 
 

b) Sous-argument n°2 :  
CONTEXTE + CITATION + ANALYSE DE LA CITATION 
 
 
 
 

3. [§3] Idée directrice du §3 : [Rappel de la citation de référence / Reprise des mots 
clefs du sujet]  

 
a) Sous-argument n°1 :  

CONTEXTE + CITATION + ANALYSE DE LA CITATION 
CONTEXTE + CITATION + ANALYSE DE LA CITATION 



 
 

b) Sous-argument n°2 : 
CONTEXTE + CITATION + ANALYSE DE LA CITATION 
 
 
 

Partie II. Thèse n°2. Ensuite, cette étape franchie, nous expliquerons qu’il convient de… 
[Rappel de la citation de référence] PARCE QUE ? COMMENT ? 

 
Reformulation personnelle de la thèse n°2 : ].  

 
1. [§1] Idée directrice du §1 : [Rappel de la citation de référence / Reprise des mots clefs du 
sujet] : 

a) Sous-argument n°1 : 
 
CONTEXTE + CITATION + ANALYSE DE LA CITATION 

b)  
 
CONTEXTE + CITATION + ANALYSE DE LA CITATION 

c)  
 
CONTEXTE + CITATION + ANALYSE DE LA CITATION 
 
 
 
 
2. [§2] Idée directrice du §2 : [Rappel de la citation de référence / Reprise des mots clefs du 
sujet]  

 
CONTEXTE + CITATION + ANALYSE DE LA CITATION 
CONTEXTE + CITATION + ANALYSE DE LA CITATION 
 
 
 
 
3. [§3] Idée directrice du §3 : [Rappel de la citation de référence / Reprise des mots clefs du 
sujet]  
 

 
CONTEXTE + CITATION + ANALYSE DE LA CITATION 
 
CONTEXTE + CITATION + ANALYSE DE LA CITATION 
 

 


